
Le haricot sous la lune

Description

Au bord d’une mer calme et douce, là où l’eau venait doucement caresser le sable fin, vivait Marina, un
garçon au regard curieux et au cœur tendre. Chaque soir, il s’asseyait sur un petit rocher lisse, là où les
vagues chantaient un air paisible et rassurant, comme une berceuse venue du large. Le vent soufflait à
peine, caressant les feuilles des rares arbustes qui bordaient la plage.

Marina aimait observer les étoiles qui, une à une, s’allumaient dans le ciel sombre. La lune, ronde et
lumineuse, veillait sur lui comme une amie fidèle, éclairant le monde d’une lumière douce et argentée.
Sous ce ciel tranquille, tout semblait endormi, comme dans un rêve qui dure longtemps.

Un soir, ses yeux tombèrent sur un petit haricot vert, fragile et tendre, posé dans le creux de sa main. Il
le regardait avec attention, imaginant doucement ce petit être qui rêvait peut-être lui aussi de grandir.
Le haricot semblait si délicat, si plein de promesses, comme une histoire qui n’attendait que de
commencer.

Ainsi, bercé par le chant des vagues et la lumière de la lune, Marina laissait son imagination s’envoler
vers des rêves calmes et merveilleux.
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Chaque nuit, Marina déposait le petit haricot sur le rebord de sa fenêtre, là où la lumière de la lune
l’enveloppait d’un éclat bienveillant. Il veillait sur lui avec douceur, comme on chérirait un trésor fragile,
et chaque soir, le haricot semblait un peu plus éveillé, un peu plus vivant. Parfois, de fines racines
blanches apparaissaient, délicates comme des fils de soie, s’étirant doucement vers la terre fertile du
petit pot où il reposait.

Un soir, alors que la mer murmurait ses secrets dans un souffle léger, Marina remarqua que le haricot
avait poussé un peu plus haut, presque comme s’il tendait ses feuilles vers la lune. Tout semblait

CONTESDEFEES.COM

contesdefees.com

Page 2



calme, mais dans ce silence, une magie douce s’installait. Le garçon caressait avec tendresse la terre
autour de la plante, parlant doucement au petit haricot, lui racontant des histoires de voyages au clair
de lune et de rêves bercés par les étoiles.

La nuit s’étirait paisiblement, et tandis que les étoiles dansaient lentement dans le ciel, Marina entendit
un léger bruissement. Ce ne fut qu’un souffle, un souffle porteur d’espoir. Il sourit, rassuré, sentant que
ce haricot n’était pas un simple grain, mais un compagnon précieux, porteur d’une promesse douce et
tranquille.

Les jours suivants, Marina partagea ce secret avec sa sœur Luna, qui venait souvent s’asseoir près de
lui, fascinée par la croissance délicate du haricot. Ensemble, ils contemplaient la plante sous la lumière
apaisante de la lune, apprenant à écouter les murmures de la nature endormie, prêts à accueillir ce que
la douceur du temps leur offrirait bientôt.
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Les jours s’écoulaient, doux et tranquilles, au rythme lent des marées et du souffle léger du vent. Le
haricot, nourri par la lumière tendre de la lune et la patience de Marina, grandissait avec douceur,
déployant ses feuilles comme des mains ouvertes vers le ciel étoilé. Chaque soir, sous le regard
bienveillant des astres scintillants, il s’élevait un peu plus haut, portant en lui la promesse d’une vie
nouvelle.

Une nuit, alors que la mer chantait paisiblement son refrain familier, une fleur délicate s’ouvrit au
sommet de la plante. Elle brillait d’un éclat argenté, semblable à la clarté de la lune, douce et légère
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comme un souffle d’espoir. Marina et Luna, émerveillés, virent alors que le haricot n’était pas
seulement une plante ordinaire, mais un lien précieux entre la nature et leurs rêves. La fleur semblait
leur murmurer que la patience et l’amour pouvaient faire naître la beauté même dans les choses les
plus fragiles.

Ainsi, bercés par cette lumière douce et par le chant apaisant des vagues, les deux enfants comprirent
que la nature, avec toute sa tendresse et sa sagesse, offrait toujours des trésors à ceux qui savent
attendre et écouter. Et dans ce silence étoilé, leur cœur s’emplissait d’une paix profonde, comme une
douce berceuse pour l’âme.

Car il est bon, dans le calme des nuits, de se rappeler que chaque graine, chaque rêve, grandit à son
propre rythme, porté par la lumière de la bienveillance et le souffle patient du temps.
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